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EPISODE 1 : LA MORT

INT. CHAMBRE D’EDEN. JOUR

Eden, 15 ans, le visage rond, les traits tahitiens, les cheveux longs et ondulés 
comme une star américaine, est debout sur son lit, une brosse à cheveux dans la 
main en guise de micro, et chante (très bien). La chambre est assez sobre, murs 
blancs, mais un en lambris, décorées de photos de mode de magazines collées 
un peu partout, une photo de son père encadré, un sac Dior punaisé au mur, une 
carte postale de Céline Dion. 

EDEN
J’ai sorti la grand’ voileeee ! Et j’ai glissé sous le 
veeent.

Il fait mine de s’effondrer sur le lit. Sa meilleure amie, Alba, visage encore 
poupon et pourtant maquillée et coiffée comme une femme, en survêtement, lui 
grimpe dessus et approche son visage de celui d’Eden. 

ALBA
Tu le feras pas. T’as pas intérêt. 

Elle se redresse. 

ALBA
Et puis c’est pas une raison suffisante, de vouloir 
aller à Tahiti, bouffon.  

Eden l’attrape par le poignet, des cicatrices peu profondes zèbrent l’avant bras 
d’Alba.

EDEN
Et toi, c’est quoi tes raisons suffisantes ? 

Alba rigole en dégageant son bras. 

ALBA
Nique ta mère toi ! 

Ils rigolent tous les deux. Alba attrape un verre de jus de pomme à côté du lit. 
Une bouteille de jus, une bouteille de vodka un peu entamée. 

EDEN
Tu m’en sers un ? 

Alba hoche la tête en buvant une gorgée. Elle repose son verre et sert Eden. Elle 
le lui tend. Pendant qu’il boit, elle le regarde, de nouveau sérieuse. 
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ALBA
Tu fais pas ça. J’rigole pas avec toi. 

EDEN
Tu me fais super peur. 

ALBA
J’rigole pas avec toi putain ! 

Elle lui met une tappette sur la tête, il veut l’esquiver et renverse un peu de jus 
sur la couette, les deux s’exclament : 

EDEN
Merdeee ! 

ALBA
Je t’aime ma vie. Promet moi. 

EDEN
Promis... grognasse. 

Elle se penche et ils tendent le bout des lèvres pour se faire un bisou. 

EDEN
Nettoie maintenant ! 

Ils se marrent. Derrière eux, la grande fenêtre ouverte montre les montagnes 
ensoleillées et verdoyantes du petit village. 

INT. CHAMBRE D'EDEN. NUIT

Eden, seul, pensif. Céline Dion chante en fond, presque inaudible. Eden avale 
mécaniquement des somnifères avec la vodka pomme, regardant au loin. Il 
essuie une larme, rapidement. Il décachète un autre somnifère, l’avale, chante 
avec Céline. 

EDEN
Je voudrais parler à mon père... 

Il monte le son de son enceinte, qui maintenant, hurle.

INT. CHAMBRE D'EDEN. NUIT

Corinne, la mère d’Eden, ouvre brusquement la porte. Eden est en boule sur son 
lit, endormi. Un peu de bave au coin des lèvres. 
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CORINNE
Tu éteins ça, c’est pas possible ! 

Elle remarque les médicaments, s’approche. 

CORINE
Eden... Eden ! 

Les larmes montent immédiatement, la panique, la peur viscérale. Elle crie. 

CORINNE
EDEN ! 
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ÉPISODE 2. L’AMITIÉ.

INT. CHAMBRE D'EDEN. JOUR

Alba est assise en tailleurs sur le lit, elle a le nez et les yeux rouges, la mâchoire 
serrée. Eden est assis contre le mur, les genoux repliés. Ils se regardent mais ne 
disent rien. Alba renifle. Elle a du mal à retenir ses larmes. 

EDEN
Je suis désolé. 

ALBA
Bah ouais tu peux ! ... Mytho... 

EDEN
Oui c’est bon maintenant, je suis là ! 

Il se laisse tomber, pose sa tête sur les genoux d’Alba. Machinalement, elle lui 
caresse les cheveux. Son menton tremble. Une larme coule le long de sa joue, et 
tombe sur celle d’Eden, qui lève les yeux vers elle.

ALBA
C’est moi qui suis désolée. 

Eden baisse les yeux. C’est là qu’il culpabilise. Il lui prend les mains. Il ne veut 
pas pleurer. 

EDEN
Ma vie... 

Alba lui sourit. 

EDEN
Ma mère m’a dit oui pour Tahiti...

ALBA
Ta gueule ? 

Il rigole, se relève et rejette ses longs cheveux derrière lui, joue la star. 

EDEN
J’allais pas crever sans rencontrer mes parents 
quand même ! 

ALBA
Non non non ! Là tu veux pécho du Tahitien ouais ! 
Je vois cette attitude là ! 
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EDEN
N’importe quoi ? 

Il en rajoute, se mord le bout du doigt dans une pose provocante.

ALBA
Oh attends !

Elle se redresse à moitié, par la fenêtre, elle aperçoit une silhouette qui arrive, un 
jeune homme avec un sac à dos de lycée. 

ALBA
En parlant de pécho... 

Eden se lève, jette un oeil, inspire brusquement de surprise, se recule 
immédiatement. 

EDEN
Dégage ! 

ALBA
Ça veut pécho le petit Arnaudon ! 

Eden récupère les baskets d’Alba, son sac, les lui tend, tandis qu’Alba fait signe 
par la fenêtre. 

ALBA
Ouh-ouh ! 

EDEN
Je t’aime Alba, je t’aime mais dégages je t’en 
supplie ! 

Alba est morte de rire, elle enfile ses affaires et part en mimant un acte sexuel. 

Eden se regarde dans un petit miroir de poche. 

EDEN
Oh non c’est pas possible... 

Il claque le miroir, se penche à la fenêtre. Le jeune homme, Isma Arnaudon, est 
en bas, dans l’herbe, et fait un signe de la main à Eden. Il plisse les yeux avec le 
soleil. 

ISMA
C’est les cours d’SES. 

Eden rejette ses cheveux en arrière. 
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EDEN
Eh ben super. Splendide, la SES. Je suis ravi. Tu... 
Tu veux monter ?
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ÉPISODE 3. L’AMOUR.

INT. CHAMBRE D'EDEN. JOUR

Eden a les cheveux attachés en chignon. Il est assis par terre, contre le lit, 
comme Isma, amis ils sont séparés par un pack de panachés à leurs pieds, ils se 
sont ouvert deux bouteilles. Eden est en plein fou rire. 

EDEN
Personne, je dis bien personne, n’a peur des 
tomates !

ISMA
T’as peur de quoi toi ? 

EDEN
Ben de trucs normaux ! Des monchus* ! Des 
requins... 

ISMA
Les monchus y’en a pas mal, mais les requins ça 
va, tu vas pas en croiser de sitôt ! 

EDEN
Si, chez moi. (Puis devant l’air d’incompréhension 
d’Isma) À Tahiti. 

ISMA
Ah mais oui c’est vrai ! T’as hâte ?

Terrain sensible pour Eden qui hoche la tête, sourire aux lèvres, les yeux pleins 
d’espoir. Isma lui sourit, attendrit. Eden panique et enchaîne. 

EDEN
Tu sais de quoi j’ai peur ? Monsieur Merlut ! 

ISMA
Monsieur Merlut ! L’enfer !

Eden se lance dans une imitation en effet effrayant, de Monsieur Merlut, 
bougeant lentement la tête, regard fixe, dents en avant. 

EDEN
Vous... notez... ce que... j’ai écrit... monsieur 
Arnaudon ! 

Isma se cache la figure dans les mains.
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ISMA
Mais au secours ! 

Ils rigolent tous les deux. Puis ne rigolent plus. Ils se regardent. Baissent les 
yeux. 

EDEN
Quoi ? 

ISMA
Toi, quoi... 

Eden fait un mouvement, approchant son visage de Isma, puis s’arrête, n’osant 
plus. Mais Isma reprend son geste. Il avance ses lèvres. Les deux jeunes 
hommes s’embrassent, timidement. Se regardent. Se sourient niaisement. Puis 
s’embrassent de nouveau. Plus fort. Leurs doigts se cherchent, caressent les 
visages, les bras, les torses. Isma retire son t-shirt. Le soleil de la fin de journée 
les enveloppe d’une lumière veloutée. 

EDEN
Attends... 

Il se lève et tire le rideau en jetant un sourire à la montagne, rapidement. La 
pièce s’assombrit. Isma s’est levé, il lui retire son t-shirt, ils recommencent à 
s’embrasser. La main d’Eden se glisse sous le pantalon oversize d’Isma. Leurs 
respirations s’accélèrent, ils sont fébriles. Eden pose ses lèvres dans le cou de 
Isma qui se mord les lèvres. 

EDEN
Ça va ? 

Isma hoche la tête. Très bien, visiblement. Ils rient doucement, Eden est 
concentré. Un bruit de voiture qui se gare sur le gravier, en bas. 

EDEN
Merde ! 

ISMA
Continue continue... 

Eden se mord les lèvres et rigole, continue. La portière de la voiture claque, celle 
de la maison s’ouvre. 

CORINNE (OFF)
Eden ? 

Isma fait un bruit bizarre. Il vient. Eden retire sa main, ils s’embrassent, ils 
pouffent de rire. 
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EDEN
Rhabille toi ! 

Les pas de Corinne montent l’escalier. 

CORINNE
T’es là ? 

EDEN
Oui, oui ! 

Les deux garçons enfilent leurs t-shirts précipitamment. Isma embrasse Eden, 
qui le repousse... Corinne ouvre la porte. 

*monchus : touristes 
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ÉPISODE 4. LA HAINE. 

INT. CHAMBRE D'EDEN. NUIT

CORINNE
Tu es ici chez moi ! 

Elle crie, on sent qu’elle sort de ses gonds. Le visage fermé, haineux, Eden lui 
fait face. 

EDEN
Mais j’ai rien demandé moi ! T’as voulu un gosse 
non ? T’es allé me chercher ? Bah t’assumes 
maintenant ! Tu sais quoi ? T’es qu’une grosse 
homophobe en fait ! 

CORINNE
N’importe quoi... Ferme la fenêtre. 

EDEN
C’est quoi le rapport ? 

Corinne essaye de passer pour aller à la fenêtre. Dans la nuit, la lune illumine les 
montagnes et la maison voisine est éclairée. 

EDEN
T’as peur que les voisins entendent ? 

Il court à la fenêtre et hurle. 

EDEN
Corinne la grosse homophobe ! 

CORINNE
C’est trop facile. C’est toujours les autres . Alors 
que toi, toi tu bois, tu fumes, tu sèches les cours, tu 
me mens, tout le temps... T’es qu’un menteur ! Je 
sais plus quoi faire avec toi moi ! Je sais pas !

EDEN
Bah t’avais qu’à me laisser crever si c’est si dur ! 

CORINNE
Je fais tout pour toi. Tout ! Je comprends pas 
pourquoi j’ai un fils pareil ! Tu me fais honte ! 
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Eden a les larmes aux yeux, de colère, de haine, de désespoir. Il se contient, sa 
voix vibre. 

EDEN
Et toi... Toi tu mens pas ? Pourquoi tu m’as pas dit 
que tu parlais encore à mes parents ? Pourquoi tu 
m’as jamais emmené à Tahiti ? Et y’a que papa qui 
me racontais leurs histoires, Maui et tout... Et tu 
sais que là bas c’est, c’est normal d’être gay. Y’a 
des rae rae, y’a plein de garçons comme moi, et 
c’est normal là bas. 

Il craque, le masque se fendille, l’émotion le submerge. 

EDEN
Et toi tu m’as laissé me faire bully ici, dans ce 
village de merde ! Et là bas j’aurais pu exister ! 
Mais ça tu t’en tapes hein ! Et...
Et t’es jamais contente pour moi ! Je te déteste ! Je 
te déteste... 

Corinne est livide. Elle sort de la chambre en claquant la porte. Eden attrape son 
doudou, un lapin qui avait été blanc. Il y enfouis son visage, cherchant à rattraper 
sa respiration. Corinne réouvre la porte, elle entre. 

EDEN
Mais quoi ??? 

CORINNE
J’ai fait de mon mieux ! Pour mon fils unique ! 
Parce que je t’aime. Et je sais que c’est dur, et que 
tu as perdu ton père, et moi j’ai perdu mon mari ! Et 
tu penses qu’à toi, mais y’a pas que toi qui a mal 
sur terre.

L’émotion prend le dessus. 

CORINNE
Et on est pas allé à Tahiti parce que j’ai que toi et je 
ne supporterais pas de te perdre. C’est hors de 
question. 

EDEN
Et ben tu vois, t’as encore raté ! 

Ils se regardent en chien de faillence. Corinne secoue la tête. 

EDEN
Sors de ma chambre. 
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Corinne ne bouge pas. 

EDEN
Sors de ma chambre ! 
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ÉPISODE 5. LA TENDRESSE.

Allongés sur le ventre, cahiers et trousses étalées sur le lit, sérieux pour une fois, 
Alba et Eden font leurs devoirs. 

EDEN
Là j’ai fait un truc ! Vingt sur vingt direct. 

ALBA
Vas-y lit ? 

EDEN
Ainsi la vertu véritable ne serait pas celle que l’on 
cherche, mais celle qui vient instinctivement, de 
façon pure, non aliénée par l’hommes qui a 
fabriqué ce qui, selon lui, constitue les normes de la 
valeur. La vertu, ainsi, est la recherche du bien, en 
toute chose. 

Alba se redresse sur un coude et applaudit lentement, le visage approuvant 
comme si elle venait d’assister au meilleur speech de sa vie. Elle lui tend un 
stylo.

ALBA
Monsieur Odon, je vous en prie, prenez ce prix du 
meilleur philosophe de l’année 2025 et des cent 
autres à venir. 

Eden balance ses cheveux derrière lui. 

EDEN
Je voudrais remercier Céline Dion, qui m’a été... 

Son téléphone vibre, il s’interrompt, lis le texto. 

ALBA
Oh non ! Ce sourire niais ! Mais niais ! Ça me 
dégoûte ! 

EDEN
N’importe quoi... 

ALBA
Ah heureusement que t’es pas mort hein,on aurait 
raté ça... 

Eden lui lance son doudou sur la tête, et on frappe à la porte. 
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EDEN
Oui ? 

Corinne entre, elle apporte une bouteille d’ice tea et deux verres. 

CORINNE
Ça travaille bien ?

Alba se redresse, souriante. 

ALBA
Très bien, et vous la valise ?

On avise au sol, une grosse valise qui déborde de vêtements. 

CORINNE
Ça avance bien, on prend un peu d’avance ! 

ALBA
Vous me laissez un peu de place dedans que je 
vienne avec vous ? J’aurais bien demandé à Eden 
mais... 

La valise est déjà débordante. Corinne sourit.

CORINNE
Faudra te faire toute petite ! 

Elle se tourne vers Eden. 

CORINNE
Regarde ce que j’ai retrouvé, dans les affaires de 
ton père... 

Elle tiens dans sa main plusieurs photographies papier. Elle les met sur le lit, au 
milieu des cahiers. Eden, tout petit, avec ses parents biologiques et aussi 
Corinne et son mari. 

CORINNE
La c’est tes parents... Et nous. 

Corinne a le plus grand sourire du monde. Eden et Corinne à Tahiti, à la plage, 
dans l’eau translucide. 

CORINNE
Tu adorais qu’on te trempe dans l’eau... Tu rigolais 
tout le temps. 
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ALBA
Comme maintenant ! 

Eden, à qui ses deux parents adoptifs font un bisou. Alba regarde, elle sourit, 
Eden aussi. 

CORINNE
Je vous laisse travailler... Dernière ligne droite !

Eden la rattrape. Il ouvre la bouche comme s’il allait parler… Il lui fait juste un 
bisou, furtif. Il se rassied. Ils se remettent à leurs devoirs. Mais Eden est ému. 
Alba le voit. Le prend dans ses bras. Derrière eux, par la fenêtre ouverte, les 
montagnes, vivantes, les accompagnent.
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